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Echantillon Méthodologie Mode de recueil

L’enquête a été menée auprès d’un

échantillon de 970 salariés des

secteurs public et privé extrait d’un

échantillon de 2023 Français

représentatif de la population

française âgée de 18 ans et plus.

La représentativité de l’échantillon a

été assurée par la méthode des

quotas sur des critères de sexe,

d’âge, de catégorie

socioprofessionnelle, de région et de

catégorie d’agglomération

Les interviews ont eu lieu par

questionnaire auto-administré en

ligne du 9 au 14 janvier 2020.

La méthodologie
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QUESTION : Voici différentes affirmations. Pour chacune d’elles, diriez-vous que vous êtes d’accord ou pas d’accord ?

13%

18%

36%

5%

5%

27%

52%

55%

30%

30%

22%

7%

82%

23%

18%

Total 
« D’ACCORD »

Total
« PAS D’ACCORD»

L’entreprise est responsable du bonheur de ses salariés

L’entreprise devrait fonctionner comme une réelle démocratie pour 
les salariés, qui devraient être pleinement associés aux décisions 

stratégiques

Je suis prêt(e) à accepter une rémunération moindre pour exercer un 
travail qui a du sens 63%

 Tout à fait d’accord  Pas du tout d’accord

77%

37%

Des attentes très fortes des salariés français vis-à-vis de l’entreprise

Moins de 35 ans (87%)

18-24 ans (50%)
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QUESTION : Voici différentes affirmations. Pour chacune d’elles, diriez-vous que vous êtes d’accord ou pas d’accord ?

65%

42%

Total 
« D’ACCORD »

Total
« PAS D’ACCORD»

Je me sens autorisé(e) à exercer mon esprit critique dans mon 
entreprise

Je me sens lié(e) à mon entreprise au-delà du simple contrat de 
travail

Je suis parfois amené(e) à agir contre mes valeurs dans le cadre de 
mon travail

J’ai le sentiment d’être parfois infantilisé par ma hiérarchie

Je crains que mon entreprise me remplace un jour par une 
intelligence artificielle

46%

49%

58%

51%

54%

 Tout à fait d’accord  Pas du tout d’accord

35%

Pour autant, un lien entre salariés et entreprise toujours questionné

71%29%

49%

45%

37%

34%

20%

16%

13%

12%

12%

9%

24%

28%

33%

34%

34%

11%

14%

18%

20%

37%



4

QUESTION : Qu’est-ce qui vous motive le plus à travailler ? En premier ? Et en second ?

La motivation provenant de la satisfaction du travail bien fait et de la reconnaissance de la valeur 
travail atteint un niveau comparable à celle provenant de la rémunération

40%

18%

13%

11%

6%

6%

2%

4%

60%

37%

30%

29%

13%

13%

6%

10%

La rémunération

La satisfaction du travail bien fait

La reconnaissance de la valeur de votre travail

La convivialité et la qualité de vos relations avec vos collègues

Le plaisir d’apprendre  

L’impact de votre travail sur la société  

La culture et le projet de votre entreprise

Un autre critère Total des citations*

Salarié du secteur public (20%)

(*) Total supérieur à 100, les interviewés ayant pu donner plusieurs réponses

18-24 ans (31%)
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QUESTION : Quelle situation décrit le mieux votre état d’esprit vis-à-vis de votre travail ?

Une majorité des salariés français perçoivent la finalité de leur travail 

28%

58%

14%

Je suis pris dans un flux dont je ne vois pas le résultat

Je vois le résultat de mon travail et je m’attache à le faire 
au mieux  

Je contribue par mon travail à inventer un futur meilleur

18-24 ans (22%)

CSP+ (28%)
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QUESTION : En matière de réflexion dans votre entreprise, laquelle de ces affirmations correspond le mieux à ce que vous pensez ?

En résonance avec l’attente d’une gouvernance plus démocratique dans l’entreprise, une 
forte demande d’implication des salariés dans la définition du sens de leur activité

45%

28%

21%

18%

Il faudrait impliquer davantage les salariés pour débattre
sur le sens de leur activité

On a trop « la tête dans le guidon » pour trouver le temps
de penser

On communique beaucoup mais en appliquant toujours les
mêmes schémas de pensée

Les réflexions sont menées collectivement et mènent aux
bonnes décisions

(*) Total supérieur à 100, les interviewés ayant pu donner plusieurs réponses

18-24 ans (30%)

CSP +(42%)

Salarié d’une entreprise de moins 

de 20 salariés : (30%)
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QUESTION : Selon vous, la raison d’être de l’entreprise, c’est avant tout... ?

Une définition de la raison d’être qui demeure motivée par des dimensions traditionnelles

35%

34%

13%

12%

6%

Servir ses clients

Faire du profit

Créer des emplois

Rendre le monde meilleur

Innover

(*) Total supérieur à 100, les interviewés ayant pu donner plusieurs réponses

Salariés du secteur public (19%)
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QUESTION : Qui est le plus à même selon vous d’apporter des solutions à chacune des problématiques suivantes ?

Les tensions communautaires

La pauvreté dans le monde

Les inégalités sociales

Le changement climatique

Le pouvoir d’achat

Les inégalités femmes / hommes

Reflet d’une légitimité croissante à apporter des solutions aux grands enjeux, l’entreprise 
apparait comme un acteur majeur, notamment là où elle en a les moyens

 Plutôt l’Etat  Plutôt l’entreprise

86%

86%

76%

72%

63%

42%

14%

14%

24%

28%

37%

58%

18-24 ans (35%)

Femmes (65%)


